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A la diversité des arbres en forêt 
répond la diversité de leurs bois
Diversité des formes des troncs
HISTOIRE DU BOIS DE COEUR
The appearance of 
the tree with bark 
when it was 
A-8 years old. 
B-10 years old. 
C-12 years old. 
D-22 years old
Sous l’écorce, on observe deux zones dans 
le bois : le coeur souvent coloré
et l’aubier plus clair
coeur
(l’aubier est la 
partie vivante 
de l’arbre)
écorce
A cette échelle, on peut aussi voir les cernes
Les cernes montrent des rythmes de croissance ; 
par exemple un cerne par an
Indications sur l'histoire de l'arbre, du climat : la dendrochronologie
60 ans +cœur
Rondelle de Wacapou Ø 40 cm
Rôle de conduction de la sève brute
Sève brute
aubier
Sève élaborée
liber
Protection subero
phellodermique
Zone cambiale
= Assise libéro-ligneuse 
Zone de 
duraminisation
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Rôle mécanique de soutient de l’arbre
.,.
Si on regarde la 
planche à la loupe 
ou au microscope …
… le bois est composé de 
nombreuses cellules …
… de formes et 
de tailles différentes.
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Les cellules sont souvent différenciées 
Feuillus = angiospermes dicotylédone Résineux = gymnospermes
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Rayons ligneux
Vaisseaux = pores
Parenchymes
Trachéides
Canaux 
résinifères
Fibres
Les cellules ont des fonctions différentes dans le bois 
vivant et lors de la duraminisation
-les vaisseaux et les trachéides des bois 
initial pour la conduction de la sève brute
-les fibres et les trachéides
(pour le soutien mécanique)
Vaisseaux
-les rayons et les parenchymes pour stocker des 
réserves comme l’amidon et les transporter
Pour la maturation du duramen
Grains d’amidon
Rayons de Samanea
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Dans chaque cellule …
… il y a des trous permettant la 
communication avec les autres cellules.
Ponctuations inter-vasculaires 
en quinconce chez Aucoumea
Ponctuation aréolée chez Picea
/
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Entre les éléments de vaisseaux 
les trous sont souvent gros : on 
les appelle "perforations"
Dans les autres parois les trous 
sont plus petits, on les appelle  
"ponctuations"
La paroi des cellules est composée 
de plusieurs couches :
- la couche secondaire divisée 
en 3 sous couches S1, S2 et S3
- la lamelle 
mitoyenne (LM)
- la couche primaire (P)LM
P
S1
S2
S3
- la couche secondaire divisée en 3 sous couches S1, S2 et S3
- la lamelle mitoyenne (LM) - la couche primaire (P)
En coupe mince colorée Dendrobangia boliviana
LM
P
S2
S3
S1
Ponctuation
Photo J. Ruelle
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La matière 
qui constitue 
les couches 
est  un 
mélange …
… composé de câbles 
très rigides : les 
"microfibrilles" 
de cellulose… enrobés 
dans une 
résine plus 
molle (mélange de
lignine et d'hémicellulose)
Observation transversale de spécimen de bois de tension de 
Simarouba amara en MEB
Bois de tension (à gauche) et bois normal (à droite) de Simarouba amara en MEB
Photo J. Ruelle
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Les trois composants chimiques 
essentiels du bois sont le 
carbone (50%), l'hydrogène et 
l'oxygène
Si on regarde encore plus 
finement, on arrive à
l'échelle moléculaire ou 
atomique.
C6H12O6 (cellulose)
Pour observer le bois à
l’échelle microscopique …
On utilise …
il existe plusieurs types de microscopes …
… un microscope.
La microscopie optique…
… permet de différencier les cellules d’après leur 
composition chimique en utilisant des colorants
La microscopie optique…
… permet d’observer des zones de grandes dimensions
0,5 mm
25 µm25 µm
25 µm 25 µm
25 µm 25 µm
Simarouba amara
Laetia procera
Eperua falcata
A droite:
Bois normal
A gauche:
bois de tension
Photo J. Ruelle
La microscopie électronique …
… permet une vision en trois dimensions
La microscopie électronique …
… permet de très forts grossissements
La microscopie à force atomique …
… permet de tracer les reliefs (topologie de l’échantillon)
Identification anatomique & 
systématique
• Tissus organique a longue durée de vie   
(~ os, corne)
• Biomasse la plus importante de l’arbre
• Mémorise la vie de l’arbre, son histoire le 
climat
• Différentiation spécifique ou générique 
marquées
¾Science ancienne … microscope
Embranchement Spermatophyte
Sous-embranchement Angiosperme
Classe Dicotylédone
Ordre Rutales
Famille Méliacées
Genre Swietenia
Espèce macrophylla
Sous-espèce …
Variété …
Exemple de classification linnéenne 
du Mahogany grande feuille
Swietenia macrophylla King
Classification APG
• La classification APG est la classification scientifique des angiospermes la 
plus récente établie selon les travaux de l'Angiosperms Phylogeny Group.
• Elle traduit, dans le domaines des angiospermes, les efforts faits en 
systématique pour que le système de classification des êtres vivants reflète 
au plus près la « réalité historique » des liens de parenté ou phylogénie 
entre les espèces, qu'elles soit actuelles ou éteintes.
• Dans sa délimitation des ordres et des familles, ne sont retenus que des 
groupes naturels, strictement monophylétiques. Certains ordres sont dès 
lors très petits, parfois restreints à une seule famille, alors que d'autres en 
contiennent de nombreuses.
• Cette classification, basée en grande partie sur les analyses des gènes 
codants pour les chloroplastes, introduit, même au niveau des familles, de 
notables changements avec la classification classique. Par exemple, 
l'ancienne famille des Liliacées est maintenant éclatée en une dizaine de 
familles.
Identification observation macroscopique
Brosimum utile (Kunth) Pitt. Brosimum rubescens Taub.
Brosimum guianense Aubl. Brosimum acutifolium Huber
Observation multicritères le niveau d’expertise
Comparaison de 
l’observation en 
épiscopie & par 
transmission sur 
Eperua falcata 1 mm
Photo J. Ruelle
Les outils du xylo-
taxonomiste sont la 
loupe, la bino. et le 
microscope 
1 à 200 X
Qq. notions élémentaires
• La valeur taxonomique des caractères anatomiques 
est inversement proportionnelle à leur plasticité. 
Exemple, la fréquence des vaisseaux, la longueur des 
fibres…
• Certains caractères n’ont pas la même valeur 
taxonomique d’un niveau hiérarchique à l’autre. 
Exemple, le liber intra-ligneux est caractéristique des 
nyctaginacées, certains genres de mélastomatacées et 
certaines espèces du genre Combretum.
Eléments taxonomiques du bois 
• Les Vaisseaux
• La longueur des éléments :
Bon critère phylogénique entre familles (de 300 à 1300 µm)
mais peu de variation inter-générique
• Les perforations :
Très bonne valeur taxonomiques :
- Présence, type de perforation
- Pourcentage de perforations
- Nombre de barreaux 
- Inclinaison des perforations
Exemple de perforations inter-
vasculaire scalariformes
(4-6 barreaux) de Goupia glabra
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• Les Vaisseaux 
• La Ponctuations inter-vasculaires :
Très grande valeur taxonomiques :
Forme, taille, disposition ornementation.
Ex : la taille est très stable dans l’espèce, un 
peu moins dans le genre et rarement 
stable dans une famille entière 
(méliacées 2 à 6 µm sauf Cedrela 8 µm).
Ponctuations inter-vasculaires 
scalariformes dans le genre Clusia
Ponctuations inter-vasculaires 
en quinconce chez Aucoumea
Ochroma lagopus
R
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parois inter-vasculaire
1 mm
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• Les Vaisseaux
• Le nombre et le diamètre des pores : 
Pores gros et rares ↔ Nombreux et fins
Variable selon les individus et les endroits de 
prélèvement.
Cependant dans une certaine limite de plage
Exemple : 
0,5 à 2 pores/mm² chez Ochroma lagopus
50 à 100 pores/mm² chez Fagus sylvatica
• Disposition des pores : 
- Zones poreuses, semi-poreuses, pores diffus.
- En file, en amas, oblique…
Pores disséminés en plage radiale 
et oblique dans le genre Vismia
Pores accolés radialement dans le 
genre Malouetia
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• Les Vaisseaux
• Groupement des pores : 
Les pores exclusivement isolés sont une 
caractéristique de certains genres, presque 
jamais de l’espèce, plus rarement de petites 
familles (comme les Goupiacées, les 
Humériacées, les Chrysobalanacées). Chrysobalanus icaco
Hebepetalum humiriifolium
Eléments taxonomiques du bois 5
• Le parenchyme
• Absence : 
Plutôt une caractéristique familiale. Ex : chez les Violacées, les 
Flacourtiacées
Laetia procera
Photo J. Ruelle
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• Le parenchyme
• Etagement des cellules : 
La disposition étagées des cellules de parenchyme est 
la conséquence de l’étagement des cellules cambiales, 
fibres est élément vasculaires sont aussi étagés. 
- Presque général, chez certaines familles (Tiliacées, 
Bombacacées, Malvacées, Sterculiacées).
- Pour le genre, la valeur taxonomique est variable : 
de grande Dalbergia, Macherium, Dicorynia …
A très faible Andira, Hymenolobium, Ormosia, 
Peltogyne
- Très bonne valeur en général au niveau de l’espèce 
dans les genre Tabebuia par exemple.
Section tangentielle de 
Pterocarpus montrant les 
files de cellules de 
parenchymes composées 
de 2 éléments en 
disposition étagée
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• Le parenchyme
• Nombres de cellule par file : 
Le nombre de cellules de parenchyme issu 
de la même initiale cambiale est un bon 
critère. Mais pas toujours bien visible.
Section tangentielle de 
Lophira montrant les files 
de cellules de 
parenchymes composées 
très nombreux éléments
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• Le parenchyme
• Disposition des parenchymes : 
Peut être un caractère de famille 
très homogène (annonacées au 
parenchyme en échelle ou en réseau 
avec les rayons, Bombacacées au 
parenchyme en chainettes…) 
Surtout un très bon caractère de 
genre :
Les Swietenia ont toujours une ligne 
terminale 
Les Khaya n’en n’ont presque jamais.
Parenchyme en échelle de Guatteria
Parenchyme aliforme de Brosimum guianese
Parenchyme aliforme de Brosimum rubescens
Parenchyme très longuement aliforme et 
anastomosés de Simarouba amara
Parenchyme en manchon courtement 
aliforme de Tabebuia serratifolia
Parenchyme lignes tangentielles (réseau) 
de Dialium guianense
Parenchyme en bandes tangentielles  
épaisses de Erisma uncinatum
Parenchyme anastomosé en lignes onduleuses de 
Dicorynia guianensis
Parenchyme associé aux pores en 
manchon cylindrique dans Samanea
Parenchyme associé aux pores en 
manchon losangique dans Afzelia
Parenchyme en losange anastomosé entre pores 
voisins de Diplotropis purpurea
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• Les rayons
• La sériation : 
Le nombre de cellule en largeur des 
rayons est un bon caractère 
taxonomique, mais qu’il faut 
utiliser avec précaution car peut 
varier selon les individus.
Quelques familles homogènes comme 
les Chrysobalanacées unisériées, 
les Proteacées 10 à 30 sériées. 
Bonne valeur taxonomique pour les 
genres et les espèces par exemple : 
Les genres Macrolobium, 
Tachigali, Pterocarpus et l’espèce 
Terminalia superba sont uniseriès Quelle est la sériation de Guatteria ?
Rayons de tailles différentes chez Dendrobagia C.Trans
et chez Scaphium C.Tang
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• Les rayons
• La Constitution cellulaire : 
Très bon caractère taxonomique au 
niveau du genre, moins au niveau 
de la famille.
Exemple : chez les légumineuses 
presque tous les genres ont des 
rayons homogènes (ou sub-
homogène). Quelques genres ont 
des rayons à structure hétérogène 
comme Eperua, Macrolobium, 
Erythrina, Ormosia…
Rayon à structure 
subhomogène chez 
Schefflera
Rayon à structure Très 
hétérogène chez Homalium
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• Les rayons
• Les ponctuation radio-vasculaires : 
Leur tailles et leur forme, 
comparées à celles des 
ponctuations inter-vasculaires, 
peuvent servir de caractères 
taxonomiques. Elles sont soit 
identiques (Légumineuses, 
Apocynacées, Rubiacées…), soit 
plus grosses, plus rondes, 
allongées, résiniforme…
(Lauracées, Sapotacées…)
Ponctuations radio-
vasculaires grosses et 
allongées chez Tieghemella
Ponctuations radio-
vasculaires de petites taille 
chez Pterocarpus
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• Les fibres
• Nature des ponctuations : 
Les fibres trachéides à grosses 
ponctuations aréolées sont un bon 
caractère taxonomique, le plus 
souvent au rang de la famille 
(Chrysobalanacées, Humiriacées, 
Myrtacées…)
Ponctuations aréolées 
chez Xymalos
Schéma de ponctuation 
aréolée 
81= aréole,      
83 = ponctuation
79 = membrane 
·Paro.I
de v~i,s~ea~ 84
80
79 -'-m
81
D
J
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• Les fibres
• Fibres cloisonnées : 
Ce caractère peut être très fréquent chez 
certaines familles (Lauracées, Burseracées, 
Anacardiacées…) absent dans d’autres 
(Sterculiacées, Humiracées…).
Permet parfois de séparer des genres 
Exemple : Guarea a des fibres cloisonnées et 
Thrichilia n’en a pas.
Ponctuations aréolées 
chez Xymalos
Fibre cloisonnées chez 
Aucoumea
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• Les élements secréteurs
• Tubes à tanins : 
Tubes radiaux propres aux 
Myrtacées.
• Lactifères : 
Caractérise les Moracées aux sens 
stricte
• Les canaux radiaux : 
Très bon caractère taxonomique 
mais parfois difficiles à voir chez 
les Anacardiacées par exemple
Canaux radiaux chez 
Loxopterygium
Lactifères dans les rayons 
de Parahancornia
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• Les élements secréteurs
• Les canaux axiaux : 
Leur présence et leur disposition est un 
très bon caractère taxonomique du genre
Exemple : Copiafera, Eperua, Copaifera, 
Dipterocarpus…
Canaux axiaux en  lignes 
chez Shorea & Eperua
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• Les élements secréteurs
• Les cellules à huile et à mucilage : 
Caractérises la famille des Lauracées et 
certains genres d’Annonacées,  Rutacées, 
Magnoliacées.
Cellules à huiles chez 
Ocotea & Ravensera
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• Structures « anormales »
• En général, bonne valeur taxonomique  
comme par exemple la présence de liber 
inclus. Toujours présent dans la famille des 
Nyctaginacées. Certains genre de la famille 
des Mélastomatacées, loganiacées, 
Combrétacées…
Liber inclus concentrique 
chez Avicennia
Tache médullaire dans un 
Protium
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• Les contenus minéraux
Vestige du métabolisme des cellules, caractères 
taxonomiques valables que si ils sont systématiquement 
présent dans le genre ou l’espèce.
• Les cristaux : de forme rhomboédrique, ils sont fréquents 
dans beaucoup de familles, isolés, par 2, par 4 ou en 
chaine. Très fréquents chez les legumineuses.On en 
trouaussi chez les lecythidacées, Méliacées, 
Polygonacées…
• Valeur Taxonomique variable suivant les genres, 
Exemple fort : les Qualea ont des chaines de cristaux 
dans les parenchymes les Ruizterania n’en ont pas.
• On trouve des cristaux styloides chez le genre Terminalia
• En raphides chez certaine Rubiacées, Curatella…
En macles chez Hibiscus
Styloïdes chez 
Tabernaemontana
Par 2 ou 4 chez Barana
Rhomboédriques Chez 
Eperua
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• Les contenus minéraux
La silice : 
• la présence de silice dans les cellules 
des rayons ou de parenchyme peut avoir 
une bonne valeur taxonomique au niveau 
de la famille (Chrysobalanacées), du 
genre (Dialium, Dicorynia, Apuleia, 
Distemonanthus…), parfois l’espèce 
(Tachigali).
• La forme et la taille peut 
exceptionnellement avoir une valeur 
taxonomique. Exemple chez 
Chrysophyllum pomiferum et C. 
sanguinoletum grosse masse de silice 
remplissant certaines cellules des rayons.
Corpuscules de silice dans 
les cellules des rayons de 
Maxwellia
Pores isolés Rayons 1-seriés Structure étagée Rayons étagés
Perforations 
scalariforme
Canaux 
lactifères dans 
les rayons
CHRYSOBALANACEES CHRYSOBALANACEES Tabebuia BIG Tabebuia BIG HUMIRIACEES Couma APO
HUMIRACEES Calophyllum CLU Eriotheca BOM (Eriotheca) BOM (Shefflera) ARA Parahanconia APO
Aspidosperma APO Terminalia COB Bocoa CES Bocoa CES Goupia CEL Shefflera ARA
Calophyllum CLU Hura EUP Dicorynia CES Dicorynia CES Iryanthera MYR Tetragastris BUR
Goupia CEL (Bocoa) CES Swartzia CES Swartzia CES Virola MYR (Bagassa) MOR
Macrolobium CES Andira FAB Andira FAB Brosimum MOR
Sclerolobium CES Dipterix FAB Dipterix FAB
Iryanthera MYR 
(tanin)
(Swartzia) CES Hymenolobium FAB (Hymenolobium) FAB Virola MYR (Tanin)
Abarema MIM Platimiscium FAB (Platimiscium) FAB
Hydrochorea MIM Pterocarpus FAB Pterocarpus FAB
(Inga) MIM
Paramachaerium
FAB
Paramachaerium
FAB
(Balizia) MIM Simaba SIM Simarouba SIM
(Pseudopitadenia) MIM Simarouba SIM
Dipterix FAB Sterculia STE
Platimiscium FAB
Pterocarpus FAB
Paramachaerium FAB
Iryanthera MYR
Identification des principaux genres Guyanais
Un peu de phylogénie de l’anatomie des bois
Élément ou critère 
anatomique
Aspect dans les espèces 
primitives
Aspect dans les espèces 
évoluées
Initiales du Cambium Longues Courtes
Vaisseaux
Longueur Longs Courts
Diamètre Petits Grands
Contour Angulaire Arrondi
Répartition Solitaires & diffus Accolés & en zones poreuses
Perforations Scalariformes, longues Uniques & presque horizontales
Ponctuations Scalariformes ÖÖ Opposées ÖÖ Alternes
Parenchyme 
répartition Diffus
En bande ou associé aux 
pores
Rayons structure Hétérogène multi-sériés Homogènes, unisériés
Fibres ponctuations Grosses aréoles grandes Simples
Etagement Structure non étagée Structure étagée
(Detienne P. 1983)
Coupe mystère ?
…FIN
Goupia glabra
Ochroma lagopus
Parkia nitida
Peltogyne venosa
Roupala sp.
Sextonia rubra
Swietenia macrophylla
Vouacapoua americana
